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LE METEORE de ĆAPEK 
ROMAN "OUVERT" SUR LE THEME: 

VOYAGE AU PAYS EXOTIQUE 
Le Mćtlćore a ćtć, par rapport aux autres oeuvres de Karel Ćapek, ra- 

rement objet de lintćret des thćoriciens. Si tel ćtait le cas, on l'analysait 
seulement dans le cadre de la trilogie "noćtique" Hordubal - Le Mćtćore - 
Une Vie Ordinaire dont il fait partie, en se limitant a Iexplication d'un 
procćdć littćraire, caractćristique non seulement pour la trilogie en qu- 
estion mais aussi pour d'autres oeuvres de Ćapek - A savoir la techni- 
que de diffćrents points de vue. D'autres composantes, surtout la forme 
de genre, restant un peu a [ćcart, ćtaient souvent considćrós comme 
moins importantes, "subordonnćs”, fonctionnels par rapport a I'expres- 
sion d'un relativisme philosophique, cest a dire noćtique. En ce sens-la, 
meme ["exotisme” du Mćtćore passait en gćnćral pour un trait purement 
auxiliaire", presque fortuit, remplacable, voire nćgligeable. Pourtant, et 
le prósent article essayera de le dćmontrer, cest peut-etre dans son 
exotisme particulier quil faut chercher une des clćs de cet ouvrage. Il 
ne sagit ćvidemment pas que dans une certaine mesure, de lexotisme 
tout court, mais plutót, d'une polćmique contre le roman exotique dun 
certain type qui modele la caractćristique de I'oeuvre de Ćapek. Nous 
essayerons donc danalyse Le Mćtćore du point de vue du type de ge- 
nre persuadćs que, vue de cette angle, !oeuvre apparaitra ćclairee 
d'une nouvelle lumiere. 

Cest a partir de Ićpoque des Lumieres et du próromantisme que 
commence, dans la culture europćenne, une vague de l'exotisme qui 
prend sa source, bien sir, dans la colonisation et christianisation des 
pays exotiques, mais qui est conditionnće surtout par des changements 
de la pensće europćenne qui, comme une rćaction contre ['homme ra- 
tionaliste et aliśćne, contre une dósillusion civilisatrice, a crće un ideal 
de [homme primitif (cf. le rousseauisme) et actualisć des mythes du pa- 
radis perdu et de [enfance disparue de ['humanitć moyennant [image 
des pays exotiques . 

A ce moment, il faut se poser la question: quest-ce que le pays sau- 
vage reprćsente pour la culture et le roman europćens. Or, cest avant 
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tout un endroit ćloignć, du point de vue de ['auteur (et aussi du point 
de dćpart du hćros), du lieu de le narration et du domicile du hśros, 
ćloignć dans l'espace, ćventuellement dans le temps, par son caractere 
naturel et social (ses moeurs). Cest un endroit, situć a lextórieur, dans 
le sens bien sdr relatif par rapport au point de dópart (la distance qui, 
sćpare le point de dćpart et le point de vue du pays sauvage nest pas 
forcóćment tres grande '. Bref, cest un endroit qui nest pas dici, qui est 
ailleurs, un autre endroit. Dans les lettres et ćcrits philosophiques une 
telle notion existe depuis toujours - a comparer par exemple les en- 
droits utopiques dans les rócits de voyage ou romans utopiques, les En- 
fers et le Ciel (le Paradis) des pelerinages allóćgoriques. Or, de toutes ces 
varićtćs, le pays sauvage est le moins spóculatif, le plus proche de la 
rćalitć (son image ćtant souvent le fruit des voyages authentiques) - 
autrement dit: le pays sauvage repróćsente un premier degrć de distance 
pris vis-a-vis du point de regard: le degrć suivant serait l'utopie et le 
dernier, le plus ćloignć, les Enfers et le Ciel. Un detail caractćristique: a 
partir de la fin du I9e s. lorsque les "topos” des Enfers et du Ciel ont 
pratiquement disparu des oeuvres littćraires, les traits de ces endroits 
restent tres souvent contenus et meme actualisćs dans le "topos” du 
pays sauvage qui apparait dans les diffóćrents ouvrages soit comme les 
Enfers, soit comme le Ciel, soit comme les deux (conception ambivalen- 
te). Le róle du pays sauvage dans les lettres est dailleurs double: soit 
cest un endroit ou se rend et oi sćjourne un homme civilisć (Robinson 
Crusoe de Defoe, Renć de Chateaubriand), soit il prend [aspect dun 
homme "sauvage" qui entre dans le monde "civilisć (Les Lettres Persanes 
de Montesquieu, LiIngćnu de Voltaire, au 20e s. Brave New World de Hux- 
ley) *. Notre attention sera ćvidemment attiróe (vu le sujet du Mćtćore) 
par les themes du premier groupe, donc les voyages (ou sćjours) au 
pays sauvage. 

Le motif dun tel voyage, selon les analyses des oeuvres concernćes, 
peut €tre en principe triple: I) quete de [aventure, des mondes nouve- 
aux, dune personne disparue (roman daventures, rócit de voyage); 
2) colonisation, christianisation et dautres aspects de la transformation 
ćconomique et idćologique du pays sauvage (roman colonial, missionna- 
ire, dódification) *; 3) conflit avec le monde, la classe sociale, le pere, 

I. Ce jugement change ćvidemment dans le roman exotique d'initiation oi ce monde 
reprćsente lextćrieur, tandis que le pays sauvage se trouve au centre. 

2. Dans Atala et Renć de Chateaubriand, les deux themes se retrouvent ensemble: 
celui du sauvage en civilisation (Chactas dans Atala) et celui de I'homme civilisć 
au coeur du pays sauvage (Renć). ) 

3. Il est question de ces romans dedification ou le hćros sen va dans les rćgions 
tres ćloignćes de I'URSS - a [Extreme Orient, en Asie etc. 
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mólancolie, alióćnation ou traumatisme de guerre (mauvais souvenir), 
dósillusion causće par la civilisation: le sens d'un tel voyage consiste en 
dócou - verte de soi-meme, en renaissance, initiation. Le classement 
des trois groupes respecte leur ordre chronologique, meme si, ćvidem- 
ment, des genres plus anciens coexistent avec les plus rćcents (a un au- 
tre niveau littóćraire, dans une autre fonction, sous une forme actua- 
lisće); diffórents types de voyage (de leurs motifs) sinfluencent mutuel- 
lement et sentremćlent, et cela souvent dans le cadre d'un seul ouvrage. 
Par exemple Heart of Darkness de Conrad (1902) reprćsente au premier 
plan un voyage daventures (navigation en amont dun fleuve au centre 
de [Afrique noire), mais, au second plan, le voyage prend les traits d'ini- 
tiation et meme dautorćflexion avec une dimension mśótaphysique. 
Diffćrents types de voyage sont parfois contenus dans plusieurs lignes 
sujets: dans The lost Horizon de Hilton (1933) on suit dune part le voyage 
d'aventures de Rutherford (recherche de Conway disparu), d'autre part 
la descente noćtique de Conway, cest a dire un processus dinitiation 
(sćjour dans un couvent tibćtain). Dans le Mćtćore, publić une annće 
plus tard seulement, les diffóćrentes motivations et types de voyage de- 
viennent sujets de trois histoires sur le naufragć inconnu. 

Aux diffórents types de voyage correspondent diffórentes concep- 
tions du pays sauvage. Il peut se situer aux pays tropicaux, aux iles, en 
Afrique, aux Indes, au Japon, a [intćrieur dun pays (dćsert en pleine 
Australie, foret vierge en Amćrique du Sud), aux póles, dans un coin 
isolć et inconnu de la patrie (la Ruthćnie dans le roman tcheque des 
annćes 30, [Asie et [Extreme Orient dans le roman sovićtique dćdifica- 
tion). Dans le cadre d'un voyage d'aventures le pays sauvage prend [as- 
pect d'un endroit A mystere, dans le cadre des voyages de colonisation 
et dćdification il est prósentć comme diffćrent et retardć sur le plan 
social, culturel et idćologique, bref, comme un monde antagoniste du 
monde occidental qui n'a quun but: de le vaincre, civiliser, voire liquider 
(dans le genre d'aventures le pays sauvage n'est pratiquement pas 
touchć par [arrivće de ['aventurier]). 

La conception univoque du lieu exotique qui caractćrise les ouvrages 
d'aventures et de civilisation se voit considćrablement compliquće dans 
les romans du type autonoćtique (cest ainsi que nous nous permettons 
dappeler la 3e espece de voyages). Ici, plus nettement quailleurs, le 
pays sauvage fait penser dune part aux Enfers, car il est lieu de la 
mort, dautre part, au Paradis - ćtant en effet lieu de la vie ou plutót de 
la renaissance, lieu mythique oi le temps nexiste pas, ou il n'y a que la 
nuit" de Jung, la non-conscience. Seulement en sen rćveillant, lindividu 
prend conscience et devient homme en sa totalitć (homo tolus). Or, aux 
traits qui caractćrisent le pays sauvage dans les deux prócćdentes 
catćgories doeuvres - comme l[isolement, la dólimitation,. insularitć, 
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ćloignement se rajoutent ici des qualitóćs mythiques et rituels a la fois 
(arret du temps, le centre du site exotique est un lieu de rite, le site lui- 
meme est considćrć comme un sujet de son espćce, lidentification du 
personnage exotique au pays). Par rapport au principe linćaire, constatć 
en cas des voyages daventures et de civilisation, on observe ici des 
ćlćments horizontaux (voyage concu comme descente, cathabasis d'ini- 
tistion, plongement dans les profondeurs du temps, de [espace, de la 
conscience). Un probleme analogique rćapparait quand il sagit du per- 
sonnage du voyageur et du caractere de son intervention au pays sau- 
vage. Un jugement univoque est typique pour les romans des Iere et 2e 
catógories ćventuellement pour ceux qui sont a cheval entre les deux. 
Le type autonoćtique et dinitiation peut aussi porter sur l'univocation, 
notamment chez les auteurs qui considerent le pays sauvage comme 
supćrieur au monde civilisć et ou. [initiation pourra se produire (P. Gau- 
guin: Noa Noa, 1900, W. S. Maughem: The Rasor's edge, 1944). Plus souvent, 
on a cependant a faire A une ambiquitć, une conception ambivalente du 
voyageur - Voss du roman de White (Voss, 1957) est un sauveur et a la 
fois un sćducteur/, a un jugement contradictoire sur lintervention de la 
civilisation occidentale au pays sauvage, le cas ćchćant a une critique 
absolument nógative, exclus dans les deux premier types (Kurtz de 
Heart of Darkness de Conrad, 1902, les Anglais du roman Passage to In- 
dia de E. M. Forster, 1924, personnage principal de Henderson the Rain 
King, de Saul Bellow, 1954) *. 

Passons maintenant au roman de Ćapek. Nous pouvons constater que 
si Ivan Olbracht et dautres ćcrivains tcheques se servaient des themes 
exotiques surtout pour renouveler le caractere ćpique des genres ćpi- 
ques (comme un topos narrateur [eotique offrait une bonne possibilitć 
de cróer des personnages intóćressants et des histoires attrayantes) 
dans le Metćore il sagit d'une tout autre chose. Ćapek a recouru a ['exo- 
tisme non pour sauver les qualitćs de [ćpiloque mais au contraire pour 
mettre en doutes ce genre traditionnel dans ce quil a de fictif, intćrieu- 
rement non vćridique et non adćquat a une rćalitć compliquće. Consta- 
tons entre parentheses quil n'existe aucun theme qui se serait moins 
pretć a [autorćflexion et a [antiillusionnisme que justement le theme 
exotique. En effet, depuis longtemps, limage du site exotique dans la 
littćrature se distinguait par [Iillusionnisme, signifiant ici [ensemble de 
procódćs ayant pour but de suggćrer [illusion de la rćalitć, de I'authen- 
ticitć. C'est pourquoi par exemple les romans de ce type sont souvent 

4. Parmi les oeuvres citćes quelques unes ont paru apres le Mótćore. Le choix est 
dćlibćrće car au lieu de se contenter de situer ce roman dans le contexte littćraire de 
lepoque, nous'avons voulu continuer A suivre dans les actualisations plus rócentes de 
ce genre [ćvolution de tout ce qui avait ćtć ćbauchć et anticipć chez Ćapek. 
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racontćs a la lere personne, propre aux rócits de voyage ou rapports 
des missionnaires. 

Dans les oeuvres de Joseph Conrad Lord Jim, Youth et Heart of Dar- 
kness existe le personnage du narrateur Marlow racontant ses propres 
histoires aussi bien que celles des autres. Un rócit anticipć de ['auteur 
cróe un cadre de ces proses. Le lieu de narration devient important 
dans Heart of Darkness, car il est isolć du reste du monde - il sagit du 
bord dun navire, ancrć a [estuaire de la Tamise. Cest Aa cet endroit 
isolć et instable que commence le rócit du voyage au "coeur des 
tćnebres.” Le lieu de la narration se situe donc sur la frontiere entre le 
monde rćel, prósent et un site a moitić fictif, exotique. Dans Tńe Lost 
Horizon de Hilton, Rutherford entame son rćcit dans un restaurant d'une 
ville ćtrangere, ayant vue sur [aćroport. L'histoire de Conway qui en 
fait partie est racontee a I'hópital et sur un bateau: I'hópital se trouve a 
Tchoung-tiang, donc a la limite du pays sauvage qui a dans son coeur 
un couvent presque inaccessible des lamas, en plein Tibet. 

La similitude des situations de dćpart des deux romans (The Lost Ho- 
rizon et le Mćtćore) est extraordinaire. Dans le Mćtćore, le lieu de narra- 
tion est aussi bien I['hópital, situć un endroit non prócisć et sćparć du 
monde rćel qui [entoure, pour accentuer [isolement: on dit bien quil 
sagit d'un poste de guarantaine. Contrairement a Hilton, Ćapek ne fait 
pas parler le voyageur mais des personnes qui tachent d'ćtablir des re- 
constructions hypothćtiques de sa vie et notamment de son voyage aux 
pays exotiques. Le genre du rćcit noćtique, le meme dans les deux ro- 
mans, devient ainsi chez Ćapek tres problómatique A cause de plusieurs 
motivation et caracteres proposćs du voyage. Dćja cette situation de 
dćpart, qui nest ni confession ni tóćmoignage, mais pure fiction, permet 
a Ćapek de transformer le modele traditionnel de ce type de genre - 
roman sur le voyage au pays sauvage. Le voyageur ne pourra jamais 
avoir la parole, cest un quelqu'un sans nom, sans visage, sans parole, 
bref, ['objet, au lieu d'etre le sujet de la narration. Remarquons que ce 
procćdć est absolument exceptionnel dans les romans de ce type, mais 
ne [est pas chez Ćapek (il suffit de lire son oeuvre La Vie et ['oeuvre du 
compositeur Foltyn). On le dćcouvre ćgalement, mais sous une forme tres 
simplifiće, chez Jan Havlasa dans son roman Milujfci nendvist (La Haine 
amoureuse), 1931. Ici est pareillement exploitć le motif de [identitć voilće: 
Vladimir Stach est a la recherche de Jiff Haras disparu et dont [existen- 
ce se fond en nombreuses vies sous diffóćrents noms. La phrase "Comme 
tout le monde, Jiri Haras se composait de plusieurs individus * nous fait 
penser 4 Ćapek tout de suite. Neanmois, dans le roman de Havlasa on 

5.Jan Havlasa, Milujici nendvist (La Haine amoureuse), Prague 1931, p. 33. 
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arrive peu a peu a reconstruire le personnage disparu dans sa totalitć 
et a dissiper le jugement initial de sa personne qui ćtait ambivalent. 

Meme si le point de dćpart des deux romans (Milujfci nendvist de 
Havlasa et le Mćtóore de Ćapek) est similaire - personnage a mystere 
(inclus fidće de la multiplicitć des existences d'une seule personne), le 
procćdeć littćraire lui” meme et le rćsultat sont tout diffóćrents. Tandis 
que Havlasa nabandonne pas le schóma du roman daventures et dini- 
tiation A une seule signification, dans le roman de Ćapek, la multiplicitć 
de significations, au lieu de napparaitre quau dćbut du roman, devient 
dćfinitive. Contrairement au sujet "enfermć" dun roman d'aventures, le 
Mćtćore reste une oeuvre "ouverte"” sur le voyage au pays exotique et 
possede ainsi une qualitć unique parmi les textes de ce genre (on ny 
trouve, d'ailleurs tres rarement, que quelques indices d'une telle "ouver- 
ture, a savoir rócit dćcousu et caractere ambivalent du voyageur). 

Un trait typique de ces romans est une composition A encadrement 
Or. le roman Heart of Darkness contient le rócit exotique du voyageur 
Marlow et dans le cadre de celui-ci I'histoire du mystćrieux Kurtz: dans 
The Lost Horizon Rutherford, luimmeme voyageant a I['Orient, pónetre 
dans le rócit de Conway qui raconte son voyage au coeur du Tibet. 

Dans le Mćtóore trois narrateurs ont leurs parts a dire dans I['histoire 
hypothćtique de [inconnu - la soeur de charitć, le voyant et le poete 
(sans oublier le chirurgien et [interniste qui interviennent en dialogues 
d'encadrement). Nous irions jusqua dire que ces trois personnes sont de 
vrais adeptes du savoir, de la dćcouverte du pays sauvage. Il se peut en 
effet que [inconnu nest pas Europćen qui sest ćvadć au pays sauvage 
mais quil est lui meme un "sauvage" (en effet, le dćnouement met en 
question meme la prómisse initiale - apres la mort de [inconnu on ap- 
prend quil ćtait de nationalitć cubaine). Puisque tel est le cas, si le 
theme de voyage au pays exotique est traitć ouvertement et explicite- 
ment comme un theme purement littćraire, si tout illusionnisme du tex- 
te, jusqualors qualitć typique des romans de cette sorte, est nić au 
profit d'une fiction autorćflexive, il est ćvident que le theme principal 
de ce roman est ailleurs. 

Passons a une analyse plus dćtaillće de ['oeuvre. La soeur de charitć, 
le voyant et le poete descendent dans [inconscient du naufragć, a 
[intćrieur de homme dont ['identitć inconnue fait de lui pour eux, non 
seulement un personnage 4 mystere mais aussi quasiment, un sauvage. 
Une partie de ce mystere reste en dehors de leur portće ainsi que [on 
ne peut pas pónćtrer en plein coeur du pays sauvage. Or, les narrateurs 
plongent, rappelant Marlow, au "coeur des tenebres”, dans ['histoire dont 
le sens est "quelque chose en dehors, qui voile le rócit dont il ćmane 
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lui-meme, a peu pres comme la chaleur qui fait naitre la brume” 5. La 
conscience de Finconnu est une varićtć de la "nuit" de Jung, une analo- 
gie des Enfers (ainsi que Kurtz dans Heart of Darkness, linconnu se 
trouve dćja in articulo mortis. La comparaison aveć l'oeuvre de Conrad 
peut aller plus loin: le voyage (róel chez Conrad et littćraire, cest a dire 
hypothćtique chez Ćapek est, dans les deux cas, axć sur une personne 
qui reste ćnigmatique jusqua la fin, dont limage ne se compose que 
des fragments de phrases le concernant: dans Heart of Darkness des 
rócits du Russe et de la fiancće, dans le Mćtćore du reve de la soeur de 
charitć, de [image tćlćpathique du voyant et de la fiction du poete. 
Conrad utilise la meme procóćdć dans Lord Jim (1900); ici le portrait du 
personnage principal est aussi composć de plusieurs rócits, y figurent 
ćgalement le motif de [inaxprimabilitć du savoir et une critique de 
Fopinion simpliste de ['Europćen vis-a-vis du monde exotique qui de- 
vient la raison du conflit tragique des culture et morale occidentales et 
de ce monde. Donc Conrad lui- meme associe dćja le theme du voyage 
(descente) au pays sauvage et la technique des diffćrents points de vue: 
mais Fćlćment d'autoróflexion, si lisible chez Ćapek. n'existe pas chez 
Conrad; sa descente restant, malgrć les signes d'autorćóflexion contenus 
dans le technique littćraire dćja mentionnće, une descente illusionniste 
d'aventurier, avec certains traits dinitiation. 

Le cas X racontć par la soeur de charitć, le voyant et le poete, nest 
pas seulement dćpourvu de mćmoire (cest le cas de Conway dans The 
Lost Horizon, mais sa perte n'est pas dćfinitive), mais manque de face et 
de nom. II est ainsi un objet, rien qu'un objet, "un mannequin ... du co- 
ton et des bandages” ” et devient effectivement objet de plusieurs his- 
toires, on lui attribue diffórents costumes, professions et noms. Qui plus 
est, les rócits ne sont que mosaiques des fragments, ruines, brisures, 
rappelant celles d'un mćtćore (en fait "le mćtóore"” ce nest donc pas 
seulement le hóros mais I'histoire elle-móme); on ne sefforce pas de 
cróer une illusion de cohćrence et de totalitć. La soeur de charitć rela- 
te le rócit dćcousu de [inconnu qui lui avait parlć dans le sommeil. d'ou 
donc son caractćre fragmentaire; le voyant, capable de tćlepathie, parle 
ćvidemment de facon incomplete, embrouillće: quant au poćte, il insiste 
sur le catactere littćraire, construit de son histoire. 

Afin de souligner la conception originale du personnage du voyageur 
dans [oeuvre de Ćapek, rappelons les traits traditionnels de ces hóros 

6. L'extrait citć a ćte traduit en francais selon une traduction tcheque: |. Conrad, 
Srdce temnoty, Prague 1979, p. 9. 

7. La presente citation ainsi qus toutes les autres ont ćtć extraites de la traduction 
francaise K. Ćapek, Le Metćore, Lausanne 1975, ici p. 33. 
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dans dautres romans exotiques. Dans la roman daventures cest un 
aventurier, un globe-trotter, a la recherche des aventures, des terres 
neuves, des personnes disparues etc.; le hćros du roman de civilisation 
est bien un civilisateur, conqućrant, missionnaire, colonisateur, ćdifica- 
teur. Dans les deux cas, la motif du voyage vient plutót de ['extćrieur 
(Faventurier est poussć aussi par son instabilitć intćrieure). Le civilisa- 
teur est reprósentant de la socićtć dont il sort et dont il dćfend les 
interets. Le voyage noćtique, autonośtique ou descente dinitiation sont 
tout diffórents. En ces cas-la, le motif est un profond dćsaccord du vo- 
yageur avec le monde quil abandonne, une dćsillusion provoquće par la 
civilisation qui parfois, et paradoxalement, va a la rencontre du pelerin 
et rćapparait toute dćformće, ou a la pśrifćrie du pays sauvage ou en 
son plein coeur. Une telle dćsillusion est le motif du voyage de Gauguin 
(Noa Noa) existe dans The Lost Horizon mais aussi dans des oeuvres plus 
róćcentes (comme par exemple Los Passos Perdidos de Carpentier). L'hu- 
manitć europćenne cherche dans le pays exotique sa naturalitć ćgarće, 
et ćgalement la dimension spirituelle de !existence (Noa Noa, The Rasor's 
Edge), le voyage revćt un caractere dinitiation, elle procure au pelerin la 
sagesse supreme. 

L'un des premiers livres du 20e s. ayant pour sujet le voyage d'initia- 
tion est le Noa Noa de Gauguin qui raconte son arrivće au coeur du 
pays sauvage, ce paradis terrestre signifiant aussi le coeur de sa per- 
sonnalitć. Cette espece de voyage est a notre avis tres typique pour le 
roman de ce siecle. Les motifs de voyage comme aventure ou effort ci- 
vilisateur y subissent une actualisation spócifique ainsi que le voyageur 
qui, une fois arrivć au pays exotique, ćvolue vers ['homme indigene "le 
sauvage noble.” Mais, plus le 20e siecle avance, plus cette conception 
devient discutable: dans The Lost Horizon il n'est pas clair si Conway re- 
tournera au couvent pour devenir lama; dans Los Passos Perdidos le nar- 
rateur quitte le "paradis” de la foret vierge pour ne plus retrouver le 
chemin de retour. [ci nous nous approchons de la conception du pays 
sauvage qui oscille entre le Paradis et [Enfer. Les voyages daventures 
ou de civilisation adoptent soit ['une soit [autre conception (il n'y a pas 
de solution ambivalente): ['aventurier dócouvre le paradis quil perd de 
nouveau ou se retrouve a [enfer du pays sauvage, le civilisateur tran- 
sforme le pays sauvage a son image - en "paradis". Tout se complique 
dans le type de descentes noćtiques et dinitiation: le pays sauvage y 
est racontć souvent comme un paradis changć en enfer par des mćfaits 
de la civilisation (Heart of Darkness) ćventuelement comme une espace 
ambivalente (The Lost Horizon). Dans de nombreux cas [initiation ne s'ef- 
fectue pas ou reste inachevće. Le pelerinage dinitiation a la caractere 
de pónćtration au coeur du pays sauvage. Une grande importance est 
attachće aux endroits de cćrćmonies rituelles ou de mythes. Le peleri- 
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nage est aussi une descente dans le temps - du prósent qui est de co- 
urte durće en retourne a [ćpoque des mythes ou il ny avait pas de fui- 
te du temps (Conrad, Carpeniier). 

Quel est donc le cas du Mćtćore? En donnant chacun son hypothese, 
les narrateurs prósentent en effet tous les motifs traditionnels de voya- 
ge au pays exotique. Dans les sćquences de liaison, le chirurgien et lin- 
terniste camposent une image de chasseur, aventurier, marin, tout a fait 
dans le style des voyages daventures. Voyons quelques allusions A ce 
type de sujet - il sagilt comme des signaux, phrases et mots isolós: "Les 
terres lointaines, les Indiens, les jaguars, les fleches empoisonnćes et 
toutes ces choses-la! Quelle histoire! Un coureur daventures qui sen va 
aux Indes Occidentales - pour quoi faire?" La soeur de charitć explique 
ce dćpart par un conflit avec le pere, conflit de góćnćrations en gćnćral, 
par [immaturitć du hćros et par la fuite devant la personne qui [ai- 
mait - "róvolte contre tout ce qui sappelle devoir". Cela n'est au fait 
qu'une fuite d'aventurier abandonnant le toit paternel pour aller aux 
pays lointains, [inconnu rappelant a ce moment-la le Voleur, personnage 
d'un drame du meme nom, cróć par Karel Ćapek (Loupeźnik). Mais sa fu- 
ite est sa tragódie: sa faute pese sur lui comme une malćdiction (il a 
vócu comme "un aventurier un peu salaud, un chien perdu, un filou"); 
dans cette histoire, [aventurier, contrairement aux regles du roman de 
ce type, na pas pour but [acquisition d'une fortune, dun terrain, dune 
fiancóće etc. mais n'arrive pas non plus (dans [esprit dun pelerinage 
noćtique) a parfaire sa personnalitć incomplete, a mdrir. Le seul rćsultat 
de ce voyage nest pas la renaissance, encore moins [initiation mystique, 
mais seulement et uniquement un chaos. Le lecteur des rócits daventu- 
res est sans doute frustrć par le style dćcousu et approximatif, par le 
non accomplissement du sujet. Il aurait tres bien pu sattendre par 
exemple a ce que [histoire de la bonne soeur qui restait voilće, sunisse 
a celle du ces X et qu a la fin, en guise du dćnouement, [inconnu puis- 
se reconnaitre en elle son ancienne amante. Dans un roman d'aventures 
[inconnu aurait nócessairement ćtć identifić a la fin, il serait rentrć ou 
au moins le voyage de retour aurait ćtć possible (il naurait pas dćcedó). 

Dans ['Histoire du voyant le motif du voyage apparait plus complique. 
On parle bien dune rćvolte contre un pere trop autoritaire mais il y a 
dautres motifs typiquement noćtiques. Selon le voyant ces motifs sont 
la solitude intćrieure de ['inconnu, sa mćlancolie. Si, dans ('Histoire de la 
soeur de charitć, le caractere de [inconnu se rapproche de celui du Vo- 
leur de Ćapek, le rócit du voyant [apparente plutót a [inventeur Prokop 
du roman Krakatlite. Liinconnu quitte le pays exotique et regagne la civi- 
lisation a cause d'une invention chimique. Contrairement au Krakatite, ce 
dernier motif nest pas non plus accompli. Nćanmoins, la conception du 
pays sauvage est en principe identique a celle du pays ćtranger dans 
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le Krakalite: cest un endroit ou [individu sćgare, sćloigne de lui-meme, 
endroit d'une maturitć tragique, suivie dun retour a son pays, vers soi, 
dans le Mótóore seulement esquissć. Cest ainsi que Ćapek, par ['in- 
termćdiaire du Mćlćore discute avec ces romans noćtiques et dinitiation 
qui prósentent le voyage au pays sauvage (vu lui- meme comme un para- 
dis, royaume de [humanitć naturelle ou dune sagesse supróme). Dans 
[Histoire du voyant, Ćapek a nógligć les motifs traditionnels du roman 
exotiqus ce qui est exprimć comme suit: "Vous voudriez que je vous in- 
vente quelque chose, pas vrai? Une belle petite cróole quil aurait aimće. 
Une rćvolution exotique dans laquelle il aurait risquć sa vie. Des betes 
fóroces et des cyclones. Les ćvćnements intóćressants dune vie mouve- 
mentće ... je ne peux pas vous livrer de menus incidents." 

Dans [Histoire du poete les procćdćs et motifs esquissćs auparavant 
se dćveloppent d'avantage, devenant plus ćvidents et aussi plus compli- 
qućs. Si, dans les deux premieres histoires, les voyages daventures, 
noćtiques ou dinitiation sont mis en question plutót discretement et 
certains motifs seulement esquissćs (inclus une critique de la politique 
colonialiste) dans I['Histoire du pożte la polóćmique avec toutes les varian- 
tes du voyage est absolument explicite et le texte se transforme en une 
nouvelle ou presquwun roman (cest la partie la plus longue) tout en con- 
tenant ćgalement une explication de sa gónese et de sa poćtique. Les 
deux premiers rócits ont jailli dun reve de la bonne soeur et des sen- 
sations tćlóćpathiques du voyant, tandis que [Histoire du poete nait de 
ses recherches de I['histoire et du personnage. La recherche de [identitć 
de linconnu se confond avec la recherche de lidentitć du poete lui- 
meme. Le voyage de linconnu cest le voyage du poete lui- meme au 
pays sauvage. Le motif de lidentitć perdue, crucial au dćbut du rćcit 
d'encadrement, reapparait comme une perte de la móćmoire, motif tres 
littćraire, avoue le poete avec un brin dironie. Cependant, cette perte 
de la mćmoire, loin detre seulement un obstacle sur la voie de [aventu- 
rier (comme dans The Lost Horizon de Hilton ou dans Past na Slunce - 
Piege pour le Soleil de Havlasa, 1933) est considćrće comme une maniere 
d'ćvasion - fuite pour une autre vie. Ce rćcit abandonne ouvertement 
les motifs traditionnels typiques pour les descentes au pays sauvage 
(aventures eu effort civilisateur). La conception du pays sauvage est 
identique a celle de Conrad) et. apres Ćapek, celle de White, Bellow et 
d'autres), denc ambivalente. "Croyez-moi, a Iaide de [ivresse et de I'en- 
nui, il y a moyen de dćcrire un enfer en regle, avec tous les accessoi- 
res, si vaste que le paradis y a aussi sa place: un paradis avec tout son 
ćtonnement et son ćblouissement, avec toutes ces voluptćs: mais cest 
cela, [lenfer le plus profond, car cest tout juste de la que sont issus le 
dćgodt et [ennui." 
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Le poete, comme sil ćtait !un des narrateurs de Conrad, immerge au 
pays sauvage, dćtruit par la civilisation. Contrairement a London qui 
prósente un tel pays comme scene pour des aventures hćroiques, * et 
contrairement a Havlasa pour qui le pays sauvage incarne surtout lieu 
des aventures mystiques de [individu, on crće ici [image d'un pays sau- 
vage cru, quotidien, rude, laid, mis a nu a travers le regard dun homme 
privć de mómoire - George Kettering (cest ce nom que le poete lui in- 
vente dans sa fiction) et parallelement par le regard du poete , qui 
dćmasque ainsi de fausses images officielles et littćraires: "Voila les iles 
de mes nostalgies (...). Si jappelle cela une ćvasion, en fait cest une fui- 
te vers le centre meme des choses, oli tout se rencontre, ol les siecles 
saccouplent A un mćlange dócadent de cultures. La il y a encore de [or- 
gie et de la violence, Ia on poursuit encore le gain convulsivement et 
sauvagement, tout comme la luxure. Eh oui, cest ainsi que I'humanitć se 
róvele A nous dans tout ['ćventail de ses possibilitćs humaines ... et in- 
humaines.” 

Nous pourrons dćmontrer [opinion que Ćapek avait sur les motifs 
traditionnels en observant le motif de [amour d'une sauvage. En effet 
dans les romans de ce type cet amour permet au voyageur de pónćtrer 

8. Les opinions de Ćapek sur les diffćrents types du roman exotique apparaissent 
dans ses recensions. En 1920 il a critiquć surtout le type melant ['aventure et la civilisa- 
tion, reprćsentć par Jack London (Jerry des lles, L'Aventure). Il leur trouve des histoires 
tres simples, "menćes A bien grace au moral optimiste des Amćricains, croyant que "un 
gaillard fort et ćnergique doit rćussir.” "Un tel chien de race comme Jerry a, selon Lon- 
don, un droit indiscutable de pourchasser de pauvres chiens sournois des indigenes, a 
laide de son intelligence et force supćrieures; et un tel planteur, armć de revolver et de 
fouet, a le meme droit de battre des cannibales, nus et perfides, et imposer 3 la nature 
des tropiques son rćgime de rćussite, rćgime de I'homme supćrieur." (K. Ćapek O umóni 
a kulture - Sur I'Art et la Culture - ll, Prague 1985, p. 123). A London qui n'est, selon lui, 
que trop aimć chez nous, Ćapek oppose Conrad (et cest un choix symptomatique). 
A comparer la recension de la traduction du Chateau d'Almayer de cet auteur: "L'Amćri- 
cain London raconte fendurance de la race blanche au milieu du monde ćquatorial: 
brólant mais inexploitć sur le plan ćconomique, et plein d'aventures quasiment chevale- 
resques. Par contre Conrad, de loin plus lyrique et plus artistique, dócrit fincapacitć de 
[homme blanc de sintćgrer A ce paradis infernal qu'est le monde tropique: brisć, en 
proie de [alcool, ćtranger aux passions et A la bizarrerie des indigenes, 'homme blanc 
finit ses jours comme une ćpave de [autre bout du monde que la mer avait jetće, bon a 
rien, incapable d'une reussite durable. Je crois qu'une telle vue des colonies, meme si el- 
le est desespórće, est plus profonde et plus humaine qus I'optimisme conqućrant de 
London (ibid. p. 137). Les recensions de Ćapek portant sur des rócits de voyage et ro- 
mans exotiques tćmoignent de son orientation dans ce domaine et expliquent en partie 
la fagon particuliere de traiter des thEmes de ce genre (Le Mćtćore) et La Guerre des Sa- 
lamandres). Dans le Mćtćore, Ćapek a choisi le meme chemin que Conrad; dans la Guerre 
des Salamandres le roman exotique, A Ićpoque en dćcadence mais toujours tres apprćcić, 
est devenu objet dune parodie. 
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enfin dans le milieu exotique, de devenir lui-meme un sauvage. Or, dans 
FHistoire du poete ce motif se trouve en triple variante. D'abórd comme 
la courte histoire du planteur Pierre, fils d'un fermier de Normandie, qui 
se termine ainsi: "Une fois, comme Pierre ne sćtait pas montrć depuis 
dix jours, Mr Kettelring alla lui rendre visite. Il ćtait couche avec une 
pneumonie et il ne le reconnut pas. Mon amant, dit avec orgueil une 
noire qui ćtait dans sa case, une horrible bonne femme couverte de tei- 
gne, moi sa femme, depuis la nuit derniere. Elle ćclata d'un rire qui se- 
coua sa poitrine rendue flasque par les maternitćs et elle se frappa les 
flancs. Quelques jours plus tard, Pierre mourut.” Le meme motif revient 
sur la scene comme ['histoire damour (ou plutót dćbut d'une telle histoi- 
re) de Kettelring et de la fille de son patron - une "sauvage" civilisće, 
Maria Dolores, autrement Mary, ćiudiante d'universitć. L'amour est cette 
raison qui force Kettelring a sarracher a sa torpeur et a se jeter dans 
les affaires pour pouvoir revenir comme un homme possćdant un nom 
et une fortune. Or, bien que ses affaires tournent mal, il retrouve sa 
móćmoire et [histoire de sa vie dun fils prodigue qui, dans le style des 
sujets daventures, se róvćle €tre un riche hóritier. L'histoire redescend 
aux temps de son dóćbut, il est de nouveau question de la róvolte contre 
le pere et meme dun amour trahi. Le motif de Ifamour dune sauvage 
reapparait ici pour la 3e fois, en deux phrases, tćmoignant de la dćgra- 
dation tragique du hćros au pays sauvage.” Bon, eh bien regardez: il se 
fait entretenir par une mulatresse - voila, maintenant vous le savez. II 
[aime avec fureur et il lui amene des types saouls, a elle, cette fille vi- 
cieuse entre toutes, puis il attend a [extćrieur quelle lui donne son po- 
urcentage.” Le schćma de ['histoire du fils prodigue reste inaccompli, on 
sen doutait bien. Le Metćore est le roman dun homme dont le vol ne 
sest pas achevć. 

Le sujet basć sur un schóma inaccompli, mi-romanesque, mi-mythi- 
que, reconstruction d'une rćalitć dapres plusieurs interprćtations frag- 
mentaires, conception du roman comme dune tentative d'histoire et de 
vćritć trouvće sur celle-ci, ainsi que le caractere manifestement fictif et 
littćraire, tout cela sont des signes typiques de le poćtique du roman 
dautorćflexion, portant en plus certains traits caractóristiques de 
f"oeuvre ouverte” dćfinie par Eco ”. La nous pensons entre autres a la 
fagon de sadresser directement au lecteur qui, grace A sa prósence 
dans [oeuvre, participe dans une certaine mesure a l[ćvolution du sujet, 
assistant a un choix dćlibćrć de toute une gamme de possibilitćs offer- 
tes par [oeuvre littćraire. Le rócit nest pourtant pas seulement 

9. Au sujet de ce type de roman dans la littćrature tcheque voir D. Hodrovś, Seberef- 
lexfvnf roman (Le Roman dautorćflexion), in: Poetika ceskć mezivdlecne literatury (La Poćtique 
de la litterature tcheque d'entre-deux-guerres), Prague 1987, pp. 156-177. 
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un montage permettant de dćcouvrir la vćritć et de se rapprocher d'un 
mystere (non de le rćvćler - dans [esprit dune phrase du voyant. 
"Apprendre, cest tomber sur un mistere quelconque"); on doit lui attri- 
buer une valeur ontologique: lić a la vie, il se termine avec la mort; lin- 
connu est vivant tant qu'on raconte, la fin du rócit signifie sa mort. 

Nous avons essayć de dćmontrer la fagon dont, dans le Mćtćore, les 
schómas figós du roman daventures et exotique sont volontairement 
rompus et les solutions et procódćs romanesques traditionnels aban- 
donnćs. En ce sens-la l'auteur a choisi ici un chemin tout autre que dix 
ans auparavant, lorsquil avait ćcrit le roman Krakatite. La par contre, il 
sest servi des schćmas du roman daventures dans le but de respecter 
la poćtique d'un nouvel art du peuple (cest a dire [art vćcu par le 
peuple) dont il avait lui-meme donnć les grandes lignes dans son ćtude 
sur l'art prolćtaire, en 1925, texte qui a ćtć plus tard introduit dans le 
recueil Marsyas (1931). En fait le Meteore nest quun autre essai de tirer 
une oeuvre dart du gouffre du kitsch, cest a dire d'un genre dógradć, 
mais cette fois-ci de facon moins directe. Si, dans le Krakatite (dans sa 
forme) on perqoit nettement la prósence dun plan empruntć au roman 
d'aventures, ainsi que tout son appareillage romanesque, dans le Mćtćore 
ce modele nest que tres ćloignć, telle ombre projetće d'une statue qui 
se tient au fond; certains motifs ou procćdćs sont Ia sous forme de sig- 
naux, allusions plus ou moins lisibles ou hypotheses lćgerement es- 
quissćes. Si le Krakatite est une oeuvre qui doit soutenir le "program- 
me” du nouveau roman populaire, inspirć par le roman feuilleton, le 
Mćtćore met ce programme en question et donne une critique de [illu- 
sionnisme et dautres procódćs fondamentaux de ce genre dóćgradć 
quest le roman populaire. Autrement dit: Ćapek se sert dun genre alors 
dóćgradć pour exprimer un objectif d'un "haut niveau”, a savoir: prósen- 
ter [acte noćtique et, dans ce cadre, donner son opinion sur la poćti- 
que du roman. Une telle divergence entre le modele littćraire et son 
vrai sens cachć est dailleurs presente meme dans le Krakatite (par 
exemple le personnage principal est dćpouillć de tout hćroisme ce qui 
ne pourrait pas €tre le cas dun roman daventures), mais dans le 
Mćtćore elle est beaucoup plus nette et plus rćflćchie; la lutte pour la 
forme et le sens du genre devient [un des themes principaux de ce ro- 
man. En plus, le theme du voyage au pays exotique et le personnage du 
voyageur sont concus dune facon qui deviendra typique seulement 
dans les annćes 50 de notre siecle. En effet, les oeuvres cróćes a cette 
ćpoque-la sont en gónćral orientćes a la recherche de [identitć du nar- 
rateur, A sa descente dans les profondeurs de I'humanitć en lui et en 
autrui (A. Carpentier: Los Passos Perdidos, 1953, P. White: Voss, 1957, 
S. Bellow: Henderson the Rain King, 1959, et d'autres). 
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Nous voila a la fin de notre analyse dont le but ćtait de rćvćler la 
vraie signification du theme exotique, de prime abord peu marquant, 
utilisć dans le Metóore de Ćapek. Nous nous sommes vus obligćs de 
laisser de cótć le roman La Guerre des Salamandres qui nest quune pa- 
rodie d'un genre degradć, a savoir roman exotique civilisateur et qui 
contient une extraordinaire actualisation du "sauvage” montant sur la 
scene dans la peau du salamandre. L'enlevement du cótć hśroique et 
mystórieux du pays sauvage est obtenu moyennant [angle de vue 
adoptć - celui du regard familier dun "petit homme”. Conclusion: 
le theme exotique et le type meme du roman racontant un voyage au 
pays sauvage rev6t ici un aspect tres particulier. L'exotisme, aussi bien 
que [utopie ou allćgorie (des insectes) ne sont pour Ćapek que des 
dóguisements de l'autre, lui permettant de formuler des problemes 
actuels. Dans le Mćtćore, dans Hordubal et finalement dans la Guerre des 
Salamandres le pays sauvage reprósente un milieu modele, construit des 
utopos" littćraires oli Iauteur peut d'une maniere expressive dćmontrer 
le problóśme de multiple signification de la realitć et de la distance exis- 
tant entre la rćalitć et la fiction. Dans le Mćtćore et surtout la on con- 
state ćgalement un effort orientć A un renouveau du genre roman, dans 
le cadre de la poćtique de I"oeuvre ouverte”. 

Fraduit par Magdalena Laval 

METEOR KARELA ĆAPKA 
JAKO POWIEŚĆ "OTWARTA" NA TEMAT PODRÓŻY DO KRAINY PIERWOTNEJ. 

STRESZCZENIE 

W obecnej rozprawie podjęta została próba dokonania analizy Meteora Karela Ćapka 
z punktu widzenia często pomijanego, mianowicie gatunku literackiego. Podróż do krai- 
ny egzotycznej, dzikiej, pierwotnej okazuje ta powiść (opublikowana w 1934 r.) jako wę- 
drówkę poetycką jako akt wtajemniczenia. Celem takiej wędrówki jest poszukiwanie 
tożsamości człowieka, wszakże zawsze niepewne. Analogiczny typ powieści to Jądro 
ciemności Josepha Conrada 

W powieści Meteor posługuje się Ćapek autorefleksją i antyiluzjonizmem. Przedmiot 
zainteresowań tego utworu ukształtowany jest wedle schematu "wielu możliwości”. na 
rekonstrukcji jednego wydarzenia z różnych interpretacji fragmentarycznych. Jest to 
następstwem koncepcji powieści jako próby konfrontacji historii i prawdy. jako formy 
zdecydowanie fikcjonalnej, literackiej. Taka konstrukcja literacka to właśnie "dzieło ot- 
warte”, opisane i zdefiniowane przez badacza włoskiego Umberto Eco. 

Temat podróży do krainy egzotycznej i osobowość podróżnego zostały ukazane 
przez Ćapka w jego powieści w sposób charakterystyczny dla literatury lat pięćdziesią- 
tych naszego stulecia, np. w powieściach A. Carpentiera (Los Passos Perdidos). P. White'a 
(Voss) i innych. 


